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orientales), les Européens et les Chinois forment la plus
grande partie des 5 p. 100 restants

Villes principales
La capitale, Kingston, est une ville tentaculaire de
800 000 habitants, qui se trouve sur la côte sud de l'ile.
Elle est située dans la Liguanea Plain entourée par les
Blue Mountains et constitue un port large et bien protégé.
Elle est la capitale commerciale de la Jamaique et abrite
le siège principal de la plupart des entreprises privées et
des sociétés d'Etat.
Parmi les agglomérations de moindre importance, citons:
les ports touristiques Montego Bay et Ocho Rios, sur la
côte nord, et Mandeville, capitale de l'industrie de la
bauxite, dans la région montagneuse centrale

Langues
La langue officielle est l'anglais. Les classes pauvres ont
tendance à parler un patois à base d'anglais qui est
difficile à comprendre.

Religions
Les Jamaicains sont en général de fervents pratiquants.
Leurs confessions vont du catholicisme et des principales
Eglises protestantes aux chrétiens régénérés. On y trouve
une colonie juive peu nombreuse, mais active.

Poids, mesures et électricité
Il y a plusieurs années, la Jamaique a adopté officielle-
ment le système métrique. Toutefois, le manque d'argent
a empêché le gouvernement d'introduire des change-
ments graduels. Le système anglais reste donc en usage.
L'électricité est fournie en 110 et en 220 V, 50 cycles Le
courant domestique normal est 110 V. 50 cycles

Jours fériés
La Jamaique a neuf jours fériés .
Nouvel An - 7" janvier
Mercredi des Cendres - date variable
Vendredi saint - date variable
Lundi de Pâques - date variable
Fêtes du Travail - troisième lundi de mai
Jour de l'indépendance - premier lundi d août
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tour, entraînèrent un accroissement des activités syn-
dicales, la création de deux partis politiques rivaux
et l'apparition de deux leaders nationaux : Alexander
Bustamante et Norman Manley (le père de l'actuel chef
de l'opposition) qui recoururent à des grèves dans les
docks et dans les plantations de canne à sucre pour faire
pression en vue d'obtenir une réforme sociale, écono-
mique et politique. Bustamante fonda le Bustamante
Industrial Trade Union (BITU) et se joignit à Manley pour
lancer le People's National Party (PNP). Il s'en sépara
ensuite pour lancer le Jamaica Labour Party (JLP), tandis
que Manley organisait le Trade Union Congress et
ultérieurement, le National Workers' Union (NWU). La divi-
sion JLP/BITU-PNP/NWU est restée jusqu'à ce jour la
base des activités politiques et syndicales à la Jamaïque.
En 1944. des élections au suffrage universel ont eu lieu
et, en 1959, l'île a obtenu une autonomie interne com-
plète. Dans l'intervalle, en 1958, la Jamaique est entrée
dans la Fédération des Indes-Occidentales, groupement
plutôt faible de colonies anglaises situées dans les
Antilles. En tant que chef de l'opposition, Bustamante a
fait campagne contre la Fédération et à la suite d'un
référendum national tenu en 1961, la Jamaique s'en est
retirée. Bustamante est devenu premier ministre après
avoir gagné les élections générales suivantes et, le 6 août
1962, la Jamaïque a officiellement accédé à l'indépen-
dance. Les élections générales de 1967 ont maintenu le
JLP au pouvoir mais, en 1972, il a été battu par le PNP
dirigé par Michael Manley En décembre 1976, celui-ci est
resté en fonction et a poursuivi activement une politique
de « socialisme démocratique » axée, à la Jamaique, sur
l'amélioration du sort des masses et. à l'étranger. sur le
soutien des objectifs du tiers monde. Le JLP, sous la con-
duite d'Edward Seaga, a repris le pouvoir en 1980, et les
élections de 1983 que le PNP n'a pas contestées, l'y ont
maintenu. De nouvelles élections doivent avoir lieu en
1989.

Gouvernement
La Jamaique est une monarchie constitutionnelle qui a
comme souveraine la Reine Elisabeth Il représentée par
un gouverneur général jamaïcain, le Très Honorable Sir
Florizel Glasspole. Le système parlementaire est sembla-
ble à celui du Canada et comprend une Chambre des
députés élue et un Sénat nommé. Des élections sont
tenues au moins tous les cinq ans. Le premier ministre, le



Très Honorable Edward Seaga, dirige le Jamaica Labour
Party (JLP) Le chef de l'opposition M. Michael Manley,est le chef du People's National Party (PNP). Ce derniera décidé de ne pas contester les élections de 1983 àcause d'un conflit portant sur la réforme des limites descirconscriptions électorales et sur des modifications à laliste des électeurs. Le JLP détient donc tous les sièges auParlement.



IL. ÉCONOMIE ET
COMMERCE
EXTERIEUR

L économie de la Jamaique a subi de sérieux revers à la
fin des années 1970 par suite de politiques gouvernemen-
tales et de la récession internationaJe. Depuis l'élection
d'Edward Seaga comme premier ministre, en 1980, le
gouvernement jamaicain a mis l'accent sur une stratégie
axée sur l'exportation et créative d'emplois, qui nécessite
une dévaluation du dollar jamaicain, une réduction des
contrôles administratifs dans les secteurs des prix, des
subventions et des importations, une diminution de la
participation directe du gouvernement dans le secteur
productif et une aide au secteur privé. Ce programme
a l'appui du Fonds monétaire international (FMI) et de
la Banque internationale pour la reconstruction et le
développement.
En dépit d'une baisse en 1985, compte tenu de la disloca-
tion du marché international de l'aluminium qui a eu des
répercussions sur ses ventes de bauxite, l'économie de la
Jamaique est actuellement raisonnablement bonne. En
1987, l'inflation a été ramenée au-dessous de 10 p. 100
et la croissance économique réelle a dépassé 6 p. 100.
Cette année-là aussi, pour la première fois, le secteur
important du tourisme a reçu plus d'un million de visiteurs
et continue à être un investissement considérable pour
les industries de fabrication légère, en particulier celle du
vêtement. Bien que la Jamaïque poursuive le rééchelonne-
ment de ses engagements relatifs à des emprunts, elle
n'a pas cessé ses paiements sur le capital ni sur les
intérêts et sa position vis-à-vis de la communauté finan-
cière internationale reste relativement bonne. Étant donné
sa stabilité politique persistante, les perspectives à court
et à moyen terme pour le pays sont favorables.
Commerce extérieur
En 1987, les importations de la Jamaïque se sont élevées
à 1,20 milliard de dollars américains et ses exportations,
pour la même période, à 675 millions. L'afflux de fonds
provenant du secteur du tourisme a en grande partie
comblé ce déficit en monnaie forte Comme on pouvait
s'y attendre, les États-Unis sont le principal partenaire



ladiennes vers
1987
anadiens)

1985 1986 1987

391 558 1 043
23 19 762
74 588 1 036

5260 10822 6621
478 732 938

3747 6837 5061
7116 7332 6050

698 1 571 2237

288 422 469



Outillage électrique
Machines de construction

et pièces
Véhicules automobiles et pièces
Matériel de télécommunication
Produits de distribution électrique
Outils manuels
Vêtements et chaussures
Produits médicaux et

pharmaceutiques
Papeterie et imprimés
Bâtiments préfabriqués
Conteneurs en verre et en métal

Tous les produits finals,
non comestibles:

TOTAL DE TOUTES LES
CATÉGORIES:

197 604 2 479

43
216

2 387
764
299
342

2 049
1 084

19
452

275
171

2 119
2 195

985
213

2 163
2 045

87
848

2 552
2 120
6493

459
504
250

2 271
2 132
1 217
1 654

13 527 18 980 33 914

53 180 70 026 94 780

* Principalement les expéditions d'aide financées par
l'ACDI.
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Réseaux de distribution
La plupart des exportateurs qui vendent à la Jamaique
retiennent les services d'un agent ou d'un distributeur.
Pour vendre sur ce marché, il est presque toujours néces-
saire que quelqu'un assure un suivi constant. Normale-
ment, les agents commercialiseront les produits aux dis-
tributeurs et aux utilisateurs finals, sans en prendre
réellement possession. Le fournisseur canadien paiera
des commissions directement à l'agence. Par contre, les
distributeurs achèteront et prendront des droits sur les
produits pour les revendre aux utilisateurs finals. Certains
gros importateurs du pays exploitent un réseau intégré qui
comprend leurs propres points de vente au détail; ils sont
disposés à servir d'agent ou de distributeur. En général,
les firmes qui travaillent à la Jamaïque ne desservent que
le marché jamaicain.

Publicité et promotion
À la Jamaique, les principaux organes publicitaires sont
les journaux et la radio. Le Daily Gleaner est le journal
local qui a le plus gros tirage et qui est le plus influent. Il
est publié sept jours par semaine dans un format placard.
Le tabloïd Star est aussi un quotidien, bien qu'il soit
davantage orienté vers le marché des nouvelles à sensa-
tion. La Jamaica Broadcasting Corporation (JBC), qui est
la propriété de l'État, et la station radio RJR qui appartient
au secteur privé, exploitent des stations AM et FM dans
tout le pays.

La télévision d'État JBC attire les consommateurs à
revenu élevé.

Cotation des prix
Les prix doivent normalement être cotés c.a.f. à Kingston,
en dollars américains ou canadiens. Cependant, beaucoup
de firmes jamaïcaines recourent à des groupeurs de mar-
chandises du sud de la Floride, afin de profiter des nom-
breux bateaux qui partent des ports de cette région. Il se
pourrait donc que votre acheteur accepte une cotation
c.a.f. à Miami ou à Fort Lauderdale.

Correspondance et documentation à caractère
commercial
Toute la correspondance et tous les documents à carac-
tère commercial doivent être rédigés en anglais.
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Télécommunications - La Jamaïque Telephone Com-
pany fournit des services de communication interne et la
Jamaica International Telecommunications (JAMINTEL)
relie le pays au reste du monde. Le réseau téléphonique
jamaïcain fait partie du réseau nord-américain. Du
Canada, on peut composer les numéros locaux de la
même manière que n'importe quel autre numéro extérieur
à la ville d'appel. Pour toute la Jamaïque. l'indicateur
régional est 809.
Les communications avec la Jamaique par télex, par
télécopie et par téléphone sont normalement bonnes, bien
que les lignes soient parfois encombrées.
Services publics - La Jamaica Public Service Company
et la National Water Commission, toutes deux propriétés
de l'État, approvisionnent tout le pays en électricité et en
eau. Les services sont en général assez bons, bien que
des pannes d'électricité de courte durée soient plus fré-
quentes qu'en Amérique du Nord.
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doivent remettre toutes les devises étrangères qu'elles
reçoivent à la Bank of Jamaica, afin que celle-ci les utilise
dans les ventes aux enchères. En pratique, elles gardent
des montants limités de monnaie forte pour ouvrir des
lettres de crédit à leurs plus gros et à leurs plus anciens
clients. Néanmoins, la plupart des entreprises n'y ont
pas accès et doivent recourir à la vente aux enchères.
Comme nous l'avons déjà dit, les firmes locales ne peu-
vent pas participer à la vente aux enchères tant que leurs
marchandises n'ont pas débarqué à la Jamaïque et que
les droits de douane n'ont pas été acquittés. Elles ne peu-
vent pas non plus le faire avant que les modalités de
paiement offertes par le fournisseur aient expiré. Par
exemple, si ce dernier offre un paiement à 60 jours, l'im-
portateur jamaicain ne peut pas participer à la vente tant
que le délai de 60 jours n'a pas pris fin.

Malgré son apparente complexité, le système a en
général fonctionné sans heurts. Les exportateurs cana-
diens ont formulé très peu de plaintes pour non-paiement.

Contrôles des importations
Au cours des dernières années, le système des licences
d'importation en vigueur à la Jamaïque a été progressive-
ment démantelé. A présent, pratiquement toutes les mar-
chandises peuvent être importées librement, sous réserve
des exceptions suivantes :

a) les marchandises dont l'importation est réservée
exclusivement à la Jamalca Commodity Trading
Company (JCTC) - La JCTC est le bras commercial du
gouvernement et a le droit exclusif d'importer un petit
nombre de produits qui sont considérés comme étant de
nature délicate (par exemple, les véhicules automobiles)
ou qui sont normalement fournis à la Jamaïque au titre de
laide étrangère (par exemple, le blé, les sardines et cer-
taines marchandises en vrac) ;

b) les articles Interdits - L'entrée à la Jamaïque d'un
petit nombre de produits est interdite. Citons, entre
autres, les machines à sous, le matériel destiné aux
courses de chiens et tous les produits en provenance de
la République d'Afrique du Sud.

c) les articles qui requlèrent une licence d'importation
spécifique - Une licence d'importation demeure
obligatoire pour un petit nombre d'articles. En font partie
certains fruits et légumes frais, certains produits



pharmaceutiques. les explosifs, les armes à feu et les
munitions.

Droits d'mportation
La Jamaique utilise le Tarif extérieur commun que
tous les membres de la CARICOM (Communauté des
Caraibes) ont adopté pendant les années 1970, Ce sys-
tème est basé sur la nomenclature du Conseil de coopé-ration douanière (CCD). Le pays s'est déclaré disposé en
principe à adopter le nouveau Système international har-
monisé de classification type, mais il le fera dans le cadre
de la CARICOM.
En janvier 1987, le gouvernement jamaïcain a annoncéun programme de réforme du tarif douanier comportant
des réductions de droits de douanes sur la plupart des
produits et aligné sur son programme d'ajustement struc-
turel placé sous le mandat du Fonds monétaire interna-
tional (FMI). Avant son introduction, le cumul des taxes
et des droits sur les importations pouvait dépasser
200 p. 100. A partir de mars 1987, le taux cumulatif
maximal des taxes et des droits a été abaissé à 68 p. 100.Toutefois, les droits de douane relatifs à un nombre limitéde produits, dont les automobiles, le tabac, les boissons
alcooliques, certains fruits et légumes frais, continueront
à dépasser 68 p. 100.
Les droits sont, en général, calculés sur une base advalorem.

Documents
Il faut fournir à Il'importateur jamaicain les documentsrelatifs aux expéditions et une facture commerciale, afinde faciliter les formalités de la douane et l'accés à lavente aux enchéres. Depuis le 27 janvier 1988, il n'estPlus nécessaire de faire inspecter les marchandises avantleur expédition, par les services de surveillance de laSociété générale de surveillance (SGS)

18



V. \OYAGE D'AFFAIRES
A LA JAMAQUE

Lorsque vous préparez votre premier voyage d'affaires à
Kingston, prévenez les services commerciaux du Haut-
Commissariat du Canada et entrez en contact avec eux,
de préférence bien avant votre départ. Informez-les du but
de votre voyage et envoyez-leur de la documentation sur
votre produit, en plusieurs exemplaires. Il est très utile
d'établir à l'avance les prix c.a.f. pour au moins une par-
tie de vos produits. Vous devez également leur faire part
de tous les contacts que vous avez déjà pu prendre avec
des gens d'affaires de la Jamaïque
En possession de ces renseignements, le personnel des
services commerciaux se fera un plaisir de prendre des
rendez-vous pour vous.

Quand partir
On peut faire des affaires à la Jamaïque tout au long de
l'année, bien qu'il puisse s'avérer difficile d'obtenir des
réservations d'avion et d'hôtel pendant la saison touris-
tique d'hiver. En outre, à cause de la longue durée des
vacances de Noël et de l'encombrement extrême de
l'aéroport de Kingston, il est prudent pour les gens
d'affaires d'éviter de se rendre dans l'île au mois de
décembre
Il est conseilé aux firmes dont le secteur hôtelier cons-
titue le principal marché, de venir entre mai et octobre,
afin de pouvoir passer des commandes pour la prochaine
saison d'hiver.

Comment s'y rendre
Air Canada (quatre fois par semaine) et Air Jamaica (six
fois) offrent des vols directs Toronto-Kingston. En outre,
Eastern et Air Jamaica ont plusieurs vois par jour en par-
tance de Miami, tandis que American Airines et Air
Jamaica ont un vol quotidien en partance de New York.

Transports intérieurs
A quelque exceptions près, les routes de la Jamaïque
sont étroites, sinueuses et ont des fondrières, ce qui fait
de la conduite une véritable aventure déconseillée aux
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Il est formellement interdit de sortir, du pays, de la mon-
naie jamaïcaine. Dans les aéroports internationaux, les
bureaux de change convertiront en dollars américains le
montant que vous n'avez pas dépensé, pourvu que vous
ayez conservé le bordereau de change qui vous a été
remis quand vous avez changé votre argent en dollars
jamaïcains.

Pourboires
Il est d'usage de donner un pourboire de 10 p. 100 dans
les restaurants et dans les taxis ainsi qu'un dollar aux
porteurs par sac ou valise. Beaucoup de restaurants, de
bars et d'hôtels ajoutent automatiquement à leurs fac-
tures un certain pourcentage pour le service. Il est alors
inutile de donner un pourboire supplémentaire à moins
que des services extraordinaires n'aient été rendus.

Sécurité
Kingston a une réputation de criminalité fâcheuse et méri-
tée. La plupart des quartiers sont sans danger pendant le
jour, mais il est imprudent de circuler à pied après la
tombée de la nuit, y compris dans le secteur hôtelier de
New Kingston.
Dans d'autre régions du pays, la sécurité n'est pas anor-
malement menacée.

Eau
À la Jamaïque, l'eau du robinet est potable, en temps
normal. Pendant les périodes de sécheresse ou d'inonda-
tion, elle peut devenir contaminée. Quand cela se produit,
le public en est largement informé.

Drogues illégales
À la Jamaïque, la marijuana et la cocaïne sont communé-
ment (et souvent ouvertement) disponibles. Cependant,
elles sont illégales, quelle qu'en soit la quantité. À la
sortie des aéroports, le contrôle est rigoureux et il y a
dans tout le pays de fréquents barrages de police. On y
effectue des fouilles en quête de drogues et d'armes.
Chaque année, la police arrête de nombreux Canadiens et
d'autres étrangers pour possession de drogues, et les
peines sont sévères; elles consistent le plus souvent en
une peine d'emprisonnement et une amende importante.
Les prisons jamaïcaines ne sont pas agréables et il vaut
mieux les éviter.
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• renseignements sur l'accès aux marchés, notamment
sur les tarifs douaniers, les règlements, l'attribution de
licences, les barrières commerciales non tarifaires, les
normes relatives aux produits, les documents exigés, etc.

Des publications, notamment les éditions de la présente
série de Guides de l'exportateur canadien, et des exposés
sommaires sur des marchés nationaux plus petits y sont
aussi offerts.

Les directions de l'expansion du commerce sont égale-
ment chargées d'aider et de conseiller les exportateurs
en ce oui concerne la commercialisation de leurs produits
et de leurs services. Elles peuvent informer les gens
d'affaires sur les services d'exportation offerts par le
gouvernement canadien, ainsi que sur les possibilités
d'exportation.
Établis dans toutes les régions du Canada, les Centres
du commerce international offrent une gamme complète
de services commerciaux aux exportateurs canadiens.
Leur personnel est composé de délégués commerciaux
chevronnés qui relèvent d'un délégué commercial prin-
cipal du ministère des Affaires extérieures.

Conseils en matière d'exportation et renseignements sur
les débouchés sont parmi les services offerts par les
Centres qui aideront également les entreprises à établir
des plans de commercialisation et appuieront la tenue de
séminaires et d'ateliers sur l'exportation. Chaque Centre
sera en outre relié au réseau international d'information
sur les exportations WIN-Exports des Affaires extérieures.

Les Centres sont situés dans les bureaux régionaux d'In-
dustrie, Sciences et Technologie Canada (à l'exception du
Yukon et des Territoires du Nord-Ouest) et sont souvent
le premier point de contact des entreprises qui souhai-
tent exporter. D'autres centres seront ouverts à Calgary,
Regina, London et Québec.

Société pour l'expansion des exportations
La Société pour l'expansion des exportations (SEE) est
une société de la Couronne dont le but est de faciliter
l'expansion des exportations canadiennes.

Elle offre des assurances, des garanties et un finance-
ment des exportations qui, avec des conseils financiers et
un ensemble de dispositions financières, facilitent l'expor-
tation de marchandises et de services canadiens.
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Le nouveau PDME a été conçu pour accroître les efforts
de commercialisation du secteur privé. Il aide les sociétés
qui en font partie à entreprendre des activités qu'elles ne
voudraient ou ne pourraient entreprendre seules.

Voici un résumé des genres d'aide accordée par le nou-
veau PDME :
Activités d'initiative gouvernementale : foires et mis-
sions commerciales - Dans ces cas, le gouvernement
assume une partie du coût de la participation à des
stands nationaux lors d'expositions commerciales se
tenant à l'extérieur du Canada Il commandite des mis-
sions commerciales composées de Canadiens et de Cana-
diennes du monde des affaires se rendant à l'étranger
pour y découvrir les possibilités offertes par les marchés.
Il accueille des missions venant au Canada, composées
de représentants du monde des affaires et de gouverne-
ments étrangers susceptibles d'exercer une influence sur
les ventes à l'exportation. Dans le cas de foires, une
société donnée peut recevoir une aide couvrant un maxi-
mum de trois participations à la même foire. Aucune
limite ne s'applique à la participation à des missions. Des
frais de participation aux foires sont désormais exigés afin
de faire assumer par l'industrie une plus grande propor-
tion des coûts se rapportant aux activités organisées par
le gouvernement.

Activités à l'initiative des industries - Dans ces cas,
la contribution du gouvernement continuera d'être rem-
boursable si des ventes s'ensuivent (quatre demandes par
société par an).
Foires - Un financement est assuré aux sociétés dési-
rant participer individuellement à des foires étrangères.

Voyages - Les coûts réels des voyages seront rem-
boursés dans une proportion allant jusqu'à 100 p 100
du tarif aérien de classe économique dans le cas des
acheteurs étrangers qui se rendent au Canada et dans
celui des voyages d'identification de marchés effectués
hors du Canada par des sociétés canadiennes. Quant
aux voyages d'identification de marchés aux États-Unis,
seules les sociétés ayant des ventes annuelles inférieures
à 10 millions de dollars sont admissibles à une forme
d'aide.
Appels d'offres - Ce genre d'aide prévoit une participa-
tion aux frais encourus relativement à des offres faites
pour des projets particuliers en dehors du Canada. Nor-
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possibilités d'exportation, les réussites commerciales, les
services gouvernementaux s'offrant à l'industrie, les con-
ditions d'accès aux marchés étrangers, l'expansion indus-
trielle et les activités de promotion menées conjointement
par l'industrie et le gouvernement. Le bulletin présente
régulièrement des articles tant sur les expositions et les
missions commerciales organisées à l'étranger par le
ministère des Affaires extérieures dans le cadre de son
Programme des foires et missions, que sur les principales
foires commerciales qui se tiennent partout dans le
monde. Il contient également des articles concernant les
projets multilatéraux d'investissement outre-mer qui sont
susceptibles de présenter un intérét pour les exportateurs
canadiens de biens et de services.
CanadExport est distribué gratuitement aux manufactu-
riers canadiens par le ministère des Affaires extérieures
(BTC), Édifice Lester B. Pearson, 125, promenade Sussex,
Ottawa (Ontario) K1A OG2. Il suffit d'appeler (sans frais)
Info-Export au numéro 1-800-267-8376.

Coopération industrielle dans les pays en
développement
L'Agence canadienne de développement international
(ACDI) a établi, en 1978, le Programme de coopération
industrielle (PCI) pour renforcer l'efficacité des pro-
grammes sociaux et économiques de t'Agence dans le
tiers monde.
Ce programme, avec les autres programmes bilatéraux
existants, aide les sociétés canadiennes à percer de nou-
veaux marchés dans les pays en développement et à y
rechercher des débouchés pour des investissements, des
coentreprises et des transferts de technologie
Le PCI utilise des stimulants financiers pour appuyer
des initiatives du secteur privé canadien touchant des
arrangements de coopération commerciale à long terme,
ainsi que des études de définition de projets à entre-
prendre dans des pays en développement. Un appui est
également fourni pour l'établissement de contacts et
l'identification de débouchés par le biais de séminaires,
de missions d'investissement et d'arrangements de
coopération commerciale viables
La plupart de ces arrangements sont des accords de
production conjointe ou partagée, des arrangements de
montage, des accords de licence et diverses formes de
participation au capital.



On peut obtenir des renseignements plus détaillés ou des
formulaires d'inscription au PCI en communiquant avec la
Direction de la coopération industrielle
Agence canadienne de developpement international (ACDI)
200, promenade du Portage
Hull (Québec)
K1A OG4
Téléphone : (819) 997-7901
Télex : 053-4140

Gouvernements provinciaux
Chaque gouvernement provincial a un département qui
fournit de l'aide pour le développement des affaires, y
compris le commerce.

28



Vil. ADRESSES UTILES
Au Canada:
HautCommissariat de la

Jamaïque
Édifice Standard Life
275, rue Slater, bureau 402
Ottawa (Ontario)
K1P 5H9
Téléphone : (613) 233-9311

Jamaica National
Investment Promotion
Limited

214 King Street West,
Suite 320
Toronto (Ontario)
M5H 1K4
Téléphone : (416) 593-4821

Délégation commerciale
jamaicaine

214 King Street West,
Suite 216
Toronto (Ontario)
M5H 1K4
Téléphone : (416) 598-3393

Société pour l'expansion des exportations
Administration centrale

Société pour l'expansion
des exportations

151, rue O'Connor
BP. 655
Ottawa (Ontario)
K1P 5T9
Téléphone : (613) 598-2500
Câble: EXCREDCORP
Télex : 053-4136
Télécopieur : (613) 237-2690

Bureau du district d'Ottawa
(même adresse que

l'Administration centrale)
Téléphone : (613) 598-2992

Colombie-Britannique et
Yukon

Société pour l'expansion
des exportations

One Bentall Centre
Suite 1030
505 Burrard Street
Vancouver

(Colombie-Britannique)
V7X 1M5
Téléphone : (604) 688-8658
Télécopieur : (604) 688-3710



Prairies et Nord canadien Québec
Société pour l'expansion Société pour l'expansion

des exportations des exportations
Bow Valley Square ||| 800, place Victoria
255 - 5th Avenue SW. bureau 2724
Suite 2140 BP. 124, succursale
Calgary (Alberta) Tour de la Bourse
T2P 3G6 Montréal (Québec)
Téléphone: (403) 294-0928 H4Z 1C3
Télécopieur: (403) 294-1133 Téléphone: (514) 878-1881
Bureau de district du Télécopieur (514) 878-9891
Manitoba/Saskatchewan Provinces atlantiques
Société pour l'expansion Société pour l'expansion

des exportations des exportations
330 Portage Avenue Suite 1003, Toronto
Suite 707 Dominion Bank Building
Winnipeg (Manitoba) 1791 Barrington Street
R3C 004 Halifax (Nouvelle-Écosse>
Téléphone : (204) 942-0226 B3J 3Ll
Télécopieur : (204) 983-2187 Téléphone : (902) 429-0426
Sans frais 1-800-665-7871 Télécopieur (902) 423-0881
Ontario Bureau d district de
Société pour i'expansion London

des exportations Société pour l'expansion
Suite 810, National Bank des exportations

Building 451 Talbot Street
P O. Box 810 Suite 303
150 York Street London (Ontario)
Toronto (Ontario) N6A 5C9
M5' 3S5 Téléphone (519 645-5828
Téléphone : (416) 364-0135 Télécopieur :(519) 645-4483Télcopeur (416o 862-1'267
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Centres du commerce international
Si vous n'avez jamais exporte vos produits, veuillez com-
muniquer avec le Centre du commerce international
(ministère des Affaires extérieures) dans votre province.
Tel que déjà mentionné, les Centres du commerce
international sont situés dans les bureaux d'Industrie,
Sciences et Technologie Canada, sauf au Yukon et dans
les Territoires du Nord-Ouest
Alberta

Centre du commerce
international

Industrie, Sciences et
Technologie Canada

Cornerpoint Building
Suite 505
10179 - 105th Street
Edmonton (Alberta)
T5J 3S3
Téléphone : (403) 495-2944
Télex : 037-2762
Télécopieur : (403) 495-4507

Colombie-Britannique
Centre du commerce

international
Industrie, Sciences et

Technologie Canada
P.O. Box 11610, Suite 900
650 West Georgia Street
Vancouver (C.-B.)
V6B 5H8
Téléphone : (604) 666-1437
Télex : 045-1191
Télécopieur :(604) 666-8330

Île-du-Prince-Édouard
Centre du commerce

international
Industrie, Sciences et

Technologie Canada
Confederation Court Mail
134 Kent Street, Suite 400
P.O. Box 1115
Charlottetown (i.-P.-É.)
C1A 7M8
Téléphone : (902) 566-7443
Télex : 014-44129
Télécopieur : (902) 566-7450

Manitoba
Centre du commerce

international
Industrie, Sciences et

Technologie Canada
330 Portage Avenue
Room 608
P. Box 981
Winnipeg (Manitoba)
R3C 2V2
Téléphone : (204) 983-4099
Télex : 075-7624
Télécopieur : (204) 983-2187
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Industrie, Sciences et Technologie Canada
Comme nous l'avons déjà mentionné, les bureaux du
ISTC occupent les mêmes locaux que ceux des centres
du commerce international, à l'exception des bureaux
suivants :

Centre des entreprises
Industrie, Sciences et

Technologie Canada
235, rue Queen
Ottawa (Ontario)
K1A OH5
Téléphone : (613) 995-5771

Territoires du Nord-Ouest

Industrie, Sciences et
Technologie Canada

10th Floor
Precambrian Building
Po. Bag 6100
Yellowknife (T.-N.-0.)
X1A 2R3
Téléphone : (403) 920-8568
Télécopieur : (403) 873-6228
AES . (403) 920-2618

À la Jamaïque :
Services commerciaux
Haut-Commissariat du

Canada
3rd Floor
Mutual Security Bank

Building
30-36 Knutsford Boulevard
Kingston 5
Téléphone : (809) 926-1500-9

Adresse postale du
Haut-Commissariat .

P. Box 1500
Kingston 10

Air Canada
26 Trafalgar Road
Kingston 10
Téléphone : (809) 926-2151

Yukon
Industrie, Sciences et

Technologie Canada
108 Lambert Street
Suite 301
Whitehorse (Yukon)
Y1A 1Z2
Téléphone : (403) 668-4655
Télécopieur : (403) 668-5003

Jamaica National
Investment Promotion
Limited

35 Trafalgar Road
Kingston 5
Téléphone (809) 929-7190-5;

(809) 929-9450-6

The Trade Board
4 Winchester Road
Kingston 10
Téléphone : (809) 926-3130-9

Commissionnaire des
douanes

P.O Box 466
Myers Wharf P.O.
Kingston 15
Téléphone : (809) 922-5140-9



Private Sector Organisation
of Jamaica (PSOJ)

39 Hope Road
Kingston 10
Téléphone : (809) 927-6238
Chambre de commerce de

la Jamaïque
7 East Parade
Kingston
Téléphone : (809) 922-0150-1
Bank of Nova Scotia

Jamaica Limited
Scotia Centre
Duke & Port Royal Streets
P.O. Box 709
Kingston
Téléphone : (809) 922-1000
Bank of Commerce

Jamaica Limited
1 King Street
Kingston
Téléphone : (809) 922-2960
The Wyndham Hotel
77 Knutsford Boulevard
Kingston 5
Téléphone : (809) 926-5430
Jamaica Pegasus Hotel
81 Knutsford Boulevard
Kingston 5
Téléphone : (809) 926-3690

The Courtleigh Hotel
31 Trafalgar Road
Kingston 10
Téléphone : (809) 926-8174
Terra Nova Hotel
17 Waterloo Road
Kingston 10
Téléphone : (809) 926-2211
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